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Actes 10 v 25 à 48 
« Lorsque Pierre entra, Corneille, qui était allé au-devant de lui, tomba à ses 
pieds et se prosterna. 
26Mais Pierre le releva, en disant: Lève-toi; moi aussi, je suis un homme. 
27Et conversant avec lui, il entra, et trouva beaucoup de personnes réunies. 
28Vous savez, leur dit-il, qu'il est défendu à un Juif de se lier avec un 
étranger ou d'entrer chez lui; mais Dieu m'a appris à ne regarder aucun homme 
comme souillé et impur. 
29C'est pourquoi je n'ai pas eu d'objection à venir, puisque vous m'avez appelé; 
je vous demande donc pour quel motif vous m'avez envoyé chercher. 
30Corneille dit: Il y a quatre jours, à cette heure-ci, je priais dans ma maison 
à la neuvième heure; et voici, un homme vêtu d'un habit éclatant se présenta 
devant moi, et dit: 
31Corneille, ta prière a été exaucée, et Dieu s'est souvenu de tes aumônes. 
32Envoie donc à Joppé, et fais venir Simon, surnommé Pierre; il est logé dans la 
maison de Simon, corroyeur, près de la mer. 
33Aussitôt j'ai envoyé vers toi, et tu as bien fait de venir. Maintenant donc 
nous sommes tous devant Dieu, pour entendre tout ce que le Seigneur t'a ordonné 
de nous dire. 
34Alors Pierre, ouvrant la bouche, dit: En vérité, je reconnais que Dieu ne fait 
point acception de personnes, 
35mais qu'en toute nation celui qui le craint et qui pratique la justice lui est 
agréable. 
36Il a envoyé la parole aux fils d'Israël, en leur annonçant la paix par Jésus 
Christ, qui est le Seigneur de tous. 
37Vous savez ce qui est arrivé dans toute la Judée, après avoir commencé en 
Galilée, à la suite du baptême que Jean a prêché; 
38vous savez comment Dieu a oint du Saint Esprit et de force Jésus de Nazareth, 
qui allait de lieu en lieu faisant du bien et guérissant tous ceux qui étaient 
sous l'empire du diable, car Dieu était avec lui. 
39Nous sommes témoins de tout ce qu'il a fait dans le pays des Juifs et à 
Jérusalem. Ils l'ont tué, en le pendant au bois. 
40Dieu l'a ressuscité le troisième jour, et il a permis qu'il apparût, 
41non à tout le peuple, mais aux témoins choisis d'avance par Dieu, à nous qui 
avons mangé et bu avec lui, après qu'il fut ressuscité des morts. 
42Et Jésus nous a ordonné de prêcher au peuple et d'attester que c'est lui qui a 
été établi par Dieu juge des vivants et des morts. 
43Tous les prophètes rendent de lui le témoignage que quiconque croit en lui 
reçoit par son nom le pardon des péchés. 
44Comme Pierre prononçait encore ces mots, le Saint Esprit descendit sur tous 
ceux qui écoutaient la parole. 
45Tous les fidèles circoncis qui étaient venus avec Pierre furent étonnés de ce 
que le don du Saint Esprit était aussi répandu sur les païens. 
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46Car ils les entendaient parler en langues et glorifier Dieu. 
47Alors Pierre dit: Peut-on refuser l'eau du baptême à ceux qui ont reçu le 
Saint Esprit aussi bien que nous? 
48Et il ordonna qu'ils fussent baptisés au nom du Seigneur. Sur quoi ils le 
prièrent de rester quelques jours auprès d'eux » 
  
La Bible fourmille de rencontres humaines, toutes aussi étonnantes et 

intéressantes, les unes que les autres. Ce matin, à travers ce récit du livre 

des Actes , la rencontre de Pierre et de Corneille. Une rencontre relatée à la 

manière du livre des Actes , c’est à dire, pleine de la présence de Dieu, d'une 

présence massive de Dieu .  

Il s'agit, nous pourrions dire, non pas du livre des Actes des apôtres mais du 

livre des « actes de Dieu », d'un Dieu qui conduit les apôtres, qui conduit les 

événements, qui conduit l'Eglise, qui conduit ici en l’occurrence Pierre et 

Corneille.  

La rencontre n'est pas fortuite. Elle n'est pas le produit du hasard. Leurs 

chemins vont se croiser. Ils vont échanger des paroles  car ils ont  reçu chacun 

de leur côté, une vision , la conviction de se déplacer pour partir à la 

rencontre.  

Toutes les rencontres, toutes nos rencontres ne sont pas précédées par de tels 

appels, ne sont pas dirigées de la sorte comme guidées , téléguidées par un Dieu 

qui manifeste fortement sa présence.  

Et pourtant, même si cette rencontre nous semble loin , bien loin de notre 

quotidien, même si cette rencontre est imprégnée d'une présence spirituelle 

forte, comme préparée en détail par Dieu, elle est fondamentalement humaine. 

C’est ce côté là que je retiendrai avec vous ce matin.  

 

J’en veux pour preuve les premiers mots de Pierre adressés à Corneille. Au 

moment où Pierre allait entrer, nous dit on, Corneille vint à sa rencontre et se 

courba jusqu'à terre devant lui pour le saluer avec grand respect. Mais Pierre 

le releva en lui disant « Lève  toi car je en suis qu'un homme moi-aussi »Lève  
toi car je en suis qu'un homme moi-aussi » ; 
Paroles admirables de Simon Pierre ,qui résument à elles seules cette rencontre 

entre lui et Corneille.  

Entre lui, Simon surnommé Pierre , le disciple de Jésus de la 1éme heure, le 

juif circoncis, le judéo-chrétien ; Entre lui et Corneille, un illustre inconnu 

jusqu'alors , centurion romain à Césarée , capitaine d'un bataillon romain 

appelé bataillon italien, un homme pieux, un craignant-Dieu, non juif, et donc 

in-circoncis.  Deux hommes, de deux mondes différents à mille lieux de distance, 

de par leurs origines, , leurs cultures, et leurs religions. Et pourtant la 

rencontre va se produire à travers ces premiers mots : «  lève toi car je ne 
suis qu'un homme moi-aussi » 
 

Corneille qui attend d’après sa vision , un envoyé de Dieu se porte à la 

rencontre de Pierre et se prosterne à ses pieds pour lui rendre hommage, en 

signe de respect. La réaction ne se fait pas attendre : « je ne suis qu'un 
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homme » ; c'est à dire je ne suis pas un surhomme, je ne suis pas un dieu, je 

suis seulement uns serviteur de Dieu, serviteur de sa Parole. Je  ne mérite pas 

tant d'honneur , surtout pas de l'adoration, ni de la vénération au point qu'on 

se mette devant moi à genoux.  

Je ne suis qu'un homme , signe d'humilité de celui qui a compris qui il était , 

quelle était son identité fondamentale ; cela dans le face à face avec Dieu, 

dans cette relation de foi et de confiance au Seigneur, une relation qui révèle 

à nous même ce que nous sommes.  

Pas des dieux, pas des petits dieux, pas des tyrans, ou des chefs ou des petits 

chefs à vénérer devant lesquels il faudrait s'abaisser, ni des moins que rien, 

ni des bons à rien.  

Non rien de tout cela ; tout simplement  des hommes, disant cela je pense bien 

sûr aux femmes, au  genre humain fait d'humus  et de la poussière de la terre, 

mais créatures de Dieu, au bénéfice de sa grâce en Christ,douées de paroles et 

de liberté. 

« Je ne suis qu'un homme », parole de Pierre , paroles d'humilité mais aussi de 

confiance qui disent la dignité humaine et qu'on ne peut comprendre qu'à la 

lumière de son long discours sur l’Évangile de Jésus Christ qui suit tout juste 

après.  

Nous sommes loin ici d'un simple humanisme. Cette humanité clairement affirmée, 

il l’a découverte en plénitude en Jésus- Christ . Être homme, être humain 

devant Dieu voilà l'humanisme qu'il proclame et qu’il vit. 

Mais Pierre ne parle pas que de lui-même : » Lève toi car je ne suis qu'un homme 
moi aussi ».Sous entendu , toi Corneille qui viens à ma rencontre,hh tu l'es 
aussi , tu es aussi un humain autant que moi comme moi. C'est à dire tu n'es pas 

un sous homme. Tu n'as pas à t'abaisser , à t'écraser, à vivre penché comme un 

esclave. C'est pourquoi « lève toi ». Tu n'as pas à vivre en chien battu. Tu 

n'as pas à plier devant les tyrans, devant les faux-dieux. Dieu seul est à 

adorer ; Tu es appelé à vivre debout alors ; lève toi.  

L'attitude de Pierre à son égard, ces quelques mots adressés à corneille pour 

lui dire : tu es un homme comme moi » sont à comprendre aussi à la lumière de 

son discours sur l’Évangile de Jésus-Christ, un évangile qui regarde tout être 

humain qu'il soit juif ou grec, homme ou femme, circoncis ou incirconcis d'un 

même regard de grâce et d’amour. Un évangile pour reprendre l'expression de 

notre texte qui révèle un Dieu impartial, qui accorde en Jésus-Christ son Esprit 

au chrétiens d'origine juive comme aux non-juifs.  

C’est en fait en témoin de la grâce une parole de grâce que Pierre le juif 

d'origine adresse à Corneille le non juif. Tous les deux ; hommes car  tous les 

deux accueillis  de la même manière par Dieu d'un  même amour et de la même 

grâce. Tous les deux hommes car tous les deux profondément égaux dans leur 

dignité d'enfants de Dieu , dans la valeur que Dieu accorde à chacun 

Ils peuvent alors à bonne hauteur, à même hauteur se rencontrer d'homme à homme 

sans que l'un écrase l'autre dans une vraie rencontre humaine.  

En fait la première parole de Pierre est courte, très courte. Lève toi car je ne 

suis qu'un homme moi aussi  o combien riche de sens 

Elle est d'autant plus forte qu'elle est accompagnée d'un geste  qui la 



concrétise . Cette parole appuyée par le geste « le faire se lever » , il faut 

la lire, la comprendre en arrière fond tout son discours qui lui est  beaucoup 

plus long, beaucoup plus théologique et christologique sue le sens de la venue 

de Jésus pour tous ; Une parole court mais pleine d'humanité et d'évangile qui 

dit ce que  Pierre vient de découvrir : il n'y a plus de surhomme, ni de sous 

homme, de pur ou d'impur, de personne digne ou indigne de vivre ou d'être 

fréquentée . Il y a par la grâce de Dieu manifestée en Jésus-Christ des hommes 

et des femmes à rencontrer à égalité, à bonne hauteur, pour qu'une vraie 

rencontre se vive chacun debout, mis debout, reconnu, dans son humanité et sa 

dignité.  

 

Une rencontre entre Pierre et Corneille qui met en évidence deux discours tenus 

par le même Pierre 

deux discours très proches l'un de l’autre dans le temps puisqu'ils 

s’enchaînent  

L'un très court une phrase, l'autre plus long une véritable prédication ! 

L'un dans la rue sur le seuil encore sur la place publique ; l'autre dans un 

lieu fermé dans un lieu de rassemblement ; l'un accompagné d'un geste d'accueil, 

l'autre cherchant à structurer et à approfondir la pensée. L'un dans un langage 

profane, compris de tous, «  nous sommes tous eux hommes » , l'autre dans un 

langage théologique et religieux mais deux discours tenus par la même personne 

Pierre pour dire le même évangile, pour témoigner de la même grâce.  

 

Je rêve d'une Église qui tienne ces deux discours sans les opposer, qui les 

vivent comme deux discours qui s'enrichissent mutuellement.  

Je rêve d'une Église qui sache passer de l'un à l'autre avec 

intelligence,liberté et facilité, d'une Église qui sache traduire avec 

imagination le profane en théologique et le théologique en profane 

 

Rencontre donc de Corneille et de Pierre , c’est à de telles rencontres que 

Dieu nous invite. Une vraie fraternité dans le dialogue et l'échange. 

 

Alors levons nous, vivons debout. Nous ne sommes que des hommes et des femmes, 

mais des hommes et des femmes aimés de Dieu. Les autres à rencontrer n'ont pas à 

s'abaisser devant nous, ni à s’élever au dessus de nous . Ils sont nos frères, 

nos sœurs, rien que des humains , pas plus, pas moins !  

Je pourrais dire Amen ; cela sonnerait la fin de la prédication. 

 Mais encore un point à rajouter :  

on peut supposer que Corneille a fait partie de ceux qui ont été baptisés ce 

jour là comme Ernest a demandé la baptême aujourd'hui. 

Recevoir le baptême c'est prendre le chemin de cette pleine humanité où je 

comprends que je suis un humain, aimé de Dieu  et cela change tout ! ; où je 

comprends que l'autre est aussi un humain aimé de Dieu comme moi et cela change 

tout.  

Amen  


